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Le

chemin est le but. Ne soyez jamais sans but, car le monde tourne, même si vous

n'avez pas encore trouvé le chemin de la vie.




 




Dans

l'amour d'une personne, la fantaisie et les sentiments ont une grande

importance. Si un homme aime une femme, le désir fait partie de la nostalgie de

celle-ci. Toutefois, s'il s'avère que l'amour rencontre des limites qui

l'étouffent, les sentiments sont mis de côté dans l'ultima ratio. Ce qui reste,

c'est l'imagination pour continuer sur le chemin de l'amour.




La plus

haute réalité de l'être se trouve dans la partie la plus intime de l'être

humain. Pour l'atteindre, une certaine préparation spirituelle est nécessaire. 




 












Le solitaire





Une

morosité sourde et gonflante régnait dans la pièce. Seule une petite lampe de

lecture brûlait, donnant juste assez de lumière pour que Sigurd Westall puisse

déchiffrer les phrases du livre.




Il

a tourné page après page avec assiduité. Sigurd n'avait que brièvement remarqué

que le soleil se couchait et avait rapidement allumé la petite lampe sur le

châlit.




Irrité

par l'obscurité qui s'annonçait, il s'était laissé entraîner à contrecœur hors

des profondeurs de son univers romanesque.




Comme

d'habitude, il s'est allongé sur le vieil édredon de son lit dans sa chambre de

jeune et a lu.




Il

avait tout le temps de le faire, après tout, il était au chômage, et pas depuis

hier.




"Laisse

le garçon lire. D'autres traînent tout le temps dans les pubs. Voulez-vous

qu'il traîne là aussi et qu'il s'égare ? Non, laisse-le lire, c'est

éducatif", avait dit un jour sa mère lorsque son père l'avait interrogé

sur le chômage et sur le fait qu'il traînait toujours à la maison.




C'était

la première et la seule fois qu'il l'avait interrogé à ce sujet.




La

mère de Sigurd l'avait toujours soutenu aussi longtemps qu'elle avait vécu. Ses

parents étaient morts depuis un an maintenant.




Son

père était mort d'une crise cardiaque et sa mère l'avait suivi seulement six

mois plus tard ; d'une certaine manière, elle avait perdu le courage de vivre

après la mort de son mari.




Sigurd

a été laissé derrière. Entre-temps, il avait aussi déjà eu 32 ans. Son

anniversaire remontait maintenant à deux mois.




Il

s'était offert quelque chose de spécial pour son grand jour, il s'était acheté

toute une série de romans.




Il

avait économisé pour cela pendant plusieurs mois. Il se compose de douze

volumes et raconte l'histoire d'un aventurier qui a vécu les plus incroyables

aventures dans un futur lointain et a accompli des actes héroïques à plusieurs

reprises.




Ses

livres représentaient tout pour Sigurd.




Il

vivait encore dans la vieille maison délabrée de ses parents et les voisins ne

l'avaient connu que comme un solitaire et un solitaire.




Il

n'avait jamais eu l'ambition de faire quelque chose de sa vie. Son seul

passe-temps et hobby était les livres.




Il

a lu pendant des heures, des jours, des semaines. Parmi les livres, ses

préférés étaient les romans de héros toujours à la chasse au mal dans le passé,

le présent ou le futur.




Des

héros, dont certains étaient également dotés de superpouvoirs et se sont

retrouvés mêlés aux aventures les plus incroyables.




Leurs

vies représentaient l'exact opposé de la sienne. Quand Sigurd lisait, il se

sentait bien.




La

réalité ne l'intéressait plus, car il ne pouvait pas tenir son rang dans la

réalité de ce monde.




En

lisant, il se glissait dans le rôle de ses héros et vivait ainsi des aventures

qu'il n'avait jamais pu trouver dans la vie réelle et qui, entre-temps, le

façonnaient de plus en plus.




Dans

cette réalité, il était un perdant, un rien du tout.




Aujourd'hui,

il était déjà allongé dans son lit à lire depuis plus de six heures.




Juste

avant la fin du livre, un bruit étrange l'a fait se redresser et l'a fait

remarquer. C'était un son étrange qui semblait provenir de la salle de bain.




Sigurd

n'a que brièvement envisagé d'y jeter un coup d'oeil, mais il a décidé de ne

pas le faire. D'abord, il devait absolument finir de lire le livre, la

troisième partie de la saga de la Ligue des étoiles.




Neuf

autres volumes l'attendaient encore et la seule pensée de ces volumes lui

donnait un agréable frisson d'anticipation.




Il

a rapidement oublié le son étrange.




Cependant,

un autre sentiment troublant s'est répandu dans son corps, son estomac a

grogné.




Il

a dû attendre quelques minutes de plus, même si son dernier repas remontait à

huit heures. De toute façon, quelques minutes de plus n'avaient pas

d'importance.




Puis

c'était fait, la dernière page du livre était lue.




Quel

dommage. Sigurd a envisagé de jeter un coup d'oeil au volume 4.




À

ce moment-là, il a eu une crampe d'estomac et une vague de douleur a parcouru

son corps.




Sigurd

était particulièrement sensible au niveau de l'estomac. Sa mère avait parlé une

fois d'un estomac nerveux.




Il

était souvent arrivé qu'il souffre de crampes d'estomac.




Elle

lui avait alors toujours préparé un thé pour l'estomac, du temps où elle était

encore en vie. Mais cette fois, c'était clairement dû au manque de nourriture.




Par

nécessité, il a mis le livre de côté et est sorti du lit.




Il

était encore dans son pyjama de la nuit dernière. C'était aussi beaucoup plus

pratique.




Pas

besoin de changer sans cesse, il suffit de laver. Il avait déjà pris l'habitude

de lire au lit quand il était petit, ce qui signifie que c'était plutôt au

début de la puberté. Mais Sigurd l'avait oublié depuis longtemps. À l'époque où

son handicap commençait à l'inquiéter.




 




Avec

des pas traînants, il quitta sa chambre et descendit les vieux escaliers en

bois en direction de la cuisine.




Ses

anciens parents lui manquaient. Il se souvenait que, chaque fois qu'il

descendait l'escalier et qu'il entendait sa mère faire grincer le bois, elle

l'appelait déjà de la cuisine.




Maintenant,

il n'y avait plus personne.




Sigurd

est allé vers le réfrigérateur et l'a ouvert. Le vide béant l'a fait

tressaillir de stupeur.




Il

avait en effet oublié de faire les courses. Pas de problème non plus. Il y

avait une caisse de bière ouverte dans le salon.




La

bière avait même plus de valeur nutritive que le pain.




Il

a pris une bouteille et a allumé l'écran plasma. Le décor était un peu plus

ancien.




Il

n'avait jamais attaché beaucoup d'importance à la télévision, comme ses parents

l'avaient appelée. Il préférait s'occuper avec ses livres.




Sigurd

a brièvement porté la bouteille à sa joue pour vérifier la température.




Son

estomac ne supportait pas les boissons froides. Puis il a bu la moitié de la

bouteille d'un trait.




Il

avait appris ça dans la Bundeswehr. Il y a plus de douze ans, aussi,

pensa-t-il, et il sentit une agréable chaleur se répandre dans son estomac.




Après

la prochaine gorgée, il a regardé la date de production.




C'était

aussi il y a plusieurs mois. Mais c'était encore buvable.




Sigurd

était sur le point de prendre une deuxième bouteille de bière quand, dans un

grand bruit de tonnerre, la salle de bain, qui était à l'étage, s'est écrasée à

travers le plafond dans la cuisine en dessous. La poussière et des morceaux de

meubles de la cuisine ont volé par la porte ouverte dans le salon.




Sigurd

s'est levé d'un bond. Au début, il ne savait pas ce qui s'était passé.




Une

fontaine d'eau jaillit de la conduite d'eau déchirée de la salle de bain à

travers le plafond déchiqueté de l'étage et, en un instant, le nuage de

poussière se dissipe.




Sigurd

s'est rapproché. La baignoire avait brisé la table de la cuisine.




Les

toilettes et la douche avaient envahi le comptoir de la cuisine et tué le

chapeau de l'extracteur et la cuisinière.




L'eau

éclabousse tranquillement et les premières ruisselettes se frayent déjà un

chemin le long du sol jusqu'au salon.




Le

robinet d'eau principal était au sous-sol et Sigurd savait quoi faire.




Mais

c'était aussi la seule chose qu'il pouvait faire à ce moment-là.




Il

ne pouvait pas penser à la réparer, il n'en avait pas les moyens. Ses parents

ne lui avaient laissé que la maison.




En

tant que chômeur, il n'avait pas les moyens de faire réparer la maison, et

maintenant ceci.




"Maman,

papa, pourquoi vous m'avez laissé !"




Ce

soir-là, la caisse de bière a été vidée et Sigurd s'est endormi sur le canapé.




Le

lendemain matin n'apporta pas seulement un mal de tête, mais aussi la prise de

conscience que les nombreuses bouteilles de bière n'avaient rien changé, mais

rien du tout, à sa situation.




Alors

qu'il se tenait devant la porte de la salle de bains, perdu dans ses pensées,

regardant l'énorme trou dans le sol, il a lentement réalisé qu'il devait

changer complètement de vie.




Un

de ses anciens camarades de classe tenait un petit pub et louait aussi des

chambres.




Ici,

à la campagne, il y avait peu de touristes et les chambres étaient pour la

plupart vides, mais les prix étaient également très modérés.




Delian

l'aiderait probablement à se sortir d'un mauvais pas et lui donnerait un

logement gratuit.




Après

tout, ils avaient été les meilleurs amis du monde, avant que son handicap ne

fasse de Sigurd un solitaire.




Un

peu énervé, il est monté dans sa chambre pour se changer.




Plus

d'une fois, ses yeux se sont arrêtés sur l'étagère montée au-dessus du lit.




Il

préfère se consacrer immédiatement à sa lecture.




La

couverture de la quatrième partie de la saga Star League lui sautait aux yeux

et seul un effort de volonté particulièrement fort l'empêchait de s'y plonger.




Avec

un malaise évident, il a quitté la maison et a fermé la porte d'entrée derrière

lui.




C'était

en fin de matinée. La propriété de la maison donnait directement sur la rue

principale du village de quatre cents âmes.




Le

pub "Zum Habicht" n'était qu'à deux cents mètres.




Sur

le chemin, Sigurd a regardé plusieurs fois autour de lui avec anxiété.




Les

quelques passants de ce matin-là n'ont cependant pas fait attention à lui.




C'était

la première fois qu'il quittait la maison depuis des mois.




Delian

lui avait régulièrement fourni les produits de première nécessité sur une base

hebdomadaire, apportant de la nourriture et des boissons de sa petite boutique

de village, qu'il gérait également à côté du pub. Apparemment, il avait oublié

cette semaine.




D'habitude,

Delian Melchor, comme son nom complet était, était très professionnel.




Et

il était aussi discret.




Sigurd

repensait avec horreur au jour où il avait failli le tuer par erreur.




C'était

il y a presque une vie, pour être exact, 16 ans, deux mois et quinze jours.




A

ce moment-là, son handicap avait éclaté avec une force qui avait complètement

changé la vie de Sigurd d'un seul coup.




Delian

lui avait fait la promesse solennelle de ne pas en parler à qui que ce soit, et

il avait tenu son serment jusqu'à ce jour.




Il

frissonnait encore après coup quand il se rappelait l'incident.




La

courte promenade jusqu'au pub a suffi pour qu'il y pense à nouveau par

fragments.




Ils

avaient tous deux 16 ans à l'époque et avaient le béguin pour la même fille.

Apparemment, Anisha ne pouvait pas ou ne voulait pas vraiment choisir entre les

deux.




Elle

a joué avec eux et il est venu ce qui devait venir, la situation s'est

envenimée lorsqu'elle a donné un baiser amical à Delian en sa présence avant de

rentrer chez ses parents. Sigurd a vu rouge à ce moment-là.




Il

est actuellement en pleine puberté et son corps ne produit pas seulement de la

testostérone en plus grande quantité, mais certaines parties de son cerveau

commencent également à changer.




Sigurd

se tenait à trois mètres à peine de Delian quand son subconscient a frappé.




Sa

première frappe télékinésique a fait voler Delian de plusieurs mètres dans les

airs et l'a projeté de plein fouet dans la portière d'une voiture.




À

gauche et à droite de sa tête, les vitres de la voiture ont volé en éclats et

des morceaux de verre ont percé le haut de ses bras, qui pendaient impuissants

le long de son corps.




Son

nez a commencé à saigner et du sang a également coulé le long de ses deux bras

alors que Delian glissait sur le côté de la voiture. Le temps qu'il atteigne le

sol, il était à bout de souffle. 




Il

a fallu cinq secondes pour que ses poumons absorbent le coup et qu'il puisse

inspirer à nouveau.




L'enfer

s'est déchaîné dans la tête de Sigurd après ça.




Son

esprit bouillonnait sans cesse et il lui a fallu plusieurs minutes pour se

calmer quelque peu.




Delian

avait également besoin d'un peu de temps pour retrouver une pensée claire.




Ils

ont immédiatement compris que quelque chose de très inquiétant venait de se

produire. Leur amitié a été mise à rude épreuve et ils ont décidé à l'unanimité

de garder le silence sur cet incident.




Quand

Anisha a ouvert la porte de la peau pour vérifier à cause des bruits forts, ils

avaient déjà disparu.




Delian

a boité et a été soutenu par Sigurd.




Sur

le chemin de la maison de ses parents, le pouvoir paranormal de Sigurd a abattu

deux autres arbres et brisé plusieurs vitres de voiture jusqu'à ce qu'il arrive

enfin chez lui et se retire dans son lit.




Il

n'a pas pu s'éloigner de là pendant presque une semaine.




Ses

parents avaient commencé à s'inquiéter. Heureusement que c'était la période des

vacances d'été.




C'était

impensable s'il avait dû aller à l'école dans cet état.




Sigurd

était devenu un télékinésiste. Pour lui, c'était plus une malédiction qu'un

cadeau depuis le début.




Depuis

l'affaire Delian, il avait commencé à forcer ses capacités sous le contrôle de

sa volonté par un entraînement autoditactique et autogène constant.




Un

effet secondaire involontaire était que cela avait presque perfectionné sa

capacité de télékinésie.




En

même temps, cependant, il s'est tenu à l'écart des autres et est ainsi devenu

un solitaire.




Il

a même essayé de réprimer son désir pour le sexe opposé et s'est retiré de plus

en plus dans ses livres.




Delian

et Anisha étaient devenus un couple. Il se trouve maintenant devant le pub

"Zum Habicht", regarde à nouveau brièvement autour de lui, puis entre

dans la salle des machines.




Deux

hommes plus âgés étaient assis de côté à une petite table ronde, près de la

seule fenêtre donnant sur la rue.




Sinon,

la pièce était vide. Ils parlaient tranquillement et ne le regardaient que

brièvement avec désintérêt.




Sigurd

est allé au comptoir et a appelé Delian.




Sur

la droite, à côté du comptoir, se trouvait la petite cuisine simplement

aménagée.




Sigurd

se souvenait que, lorsqu'ils étaient enfants, la mère de Delian leur offrait de

temps en temps un goûter, généralement des frites fourrées dans un sac.




Cela

n'a pas pris une minute et Anisha est entrée par la porte de la cuisine.




Elle

s'est d'abord hérissée, puis un sourire a franchi ses lèvres pulpeuses.




"Bonjour

Sigurd, quelle surprise. Nous ne nous sommes pas vus depuis longtemps.

Laisse-moi réfléchir, la dernière fois, c'était à l'après-café de l'enterrement

de ta mère, c'est ça!".




"Oui,

je suppose. Delian n'est pas là?"




"Il

doit être dans le jardin. On vient de se faire livrer de nouveaux fûts de

bière. Attendez, je vais jeter un coup d'oeil", et elle est partie.




Sigurd

a toujours eu une sensation étrange dans sa poitrine quand il a rencontré

Anisha.




Comme

elle n'était pas revenue après plusieurs minutes, il s'est assis à une table

libre et a pris le journal quotidien, qui était toujours en plusieurs versions

sur une petite table d'appoint.




Il

cherchait quelque chose de précis. La section se situait plutôt vers le bas du

papier, à savoir les offres d'emploi.




Il

s'était finalement décidé à prendre un emploi permanent.




Sur

la troisième et dernière page, il a trouvé ce qu'il cherchait.




Une

société de services de sécurité très réputée avait fait une annonce.




La

particularité de cette annonce d'une page était que l'on ne pouvait d'abord que

demander l'admission à un test d'aptitude dans le "centre

d'évaluation".




Néanmoins,

Sigurd a tout de suite accroché, car le poste annoncé correspondait exactement

à l'idée qu'il se faisait des héros de livres qu'il côtoyait depuis vingt ans.




Lorsque

Delian est finalement entré dans la salle des cadeaux, il avait décidé

d'envoyer une candidature.   
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